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Résumé de l'article
La conservation et le transport des vivres en temps de guerre sont des activités
capitales. C'est souvent à partir de telles préoccupations que se détermine la
stratégie commerciale des gouvernements. La politique de la Grande-Bretagne
pendant la Deuxième Guerre mondiale en est un exemple. La Grande-Bretagne
a tenté de contrôler les prix et la qualité des aliments importés en influençant
la production, l'approvisionnement et les prix dans les pays fournisseurs. Elle y
établit des délégations, chargées de négocier les meilleures ententes possibles
tout en protégeant ses intérêts commerciaux à long terme. C'est cette politique
intéressée que l'on peut percevoir dans le programme établi par le British
Ministry of Food et dans ses négociations avec les entreprises de mise en
conserve du saumon de la Colombie britannique.
La Grande-Bretagne avait besoin de ce produit nourrissant et commode, mais
elle a refusé un contrat à long terme avec les fournisseurs canadiens.
Considérant que le saumon de la Colombie britannique était trop cher, elle
voulait revenir après la guerre au saumon du Japon et de la Russie. En
conséquence, l'industrie de conservation du saumon en Colombie britannique
fut sérieusement réduite à la fin de la guerre, et son existence menacée.
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